
Premier Dimanche de l'Avent ANNÉE B (30 novembre 2008) 
‘Veiller dans une espérance active’ 

Virginie Boelen, Guy Lapointe, Denis Tesson 
Isaïe 63, 17-19; 64 2b-7 - Marc 13, 33-37 – Cor I 1, 3-9 

 
Note : le temps de la parole ne comprend pas d’homélie à proprement parler, mais 
des prolongements, qui font intervenir 5 locuteurs : Virgine (qui attend un enfant), 
Isaïe (‘le jeûne qui me plaît’), l’apôtre Marc (évangile et son adaptation), un 
commentateur (en voix off) et le président (clôture du temps de la Parole). 
Les lectures se font tantôt à l’ambon, tantôt du côté opposé, et parfois en voix off, 
ce qui requiert un peu de promenage des micros et une bonne coordination. 
Guy, comme président interviendrait seulement à III.4. 
Outre Virginie et Guy, qui ont leurs rôles, les lecteurs pourraient être : 

L’apôtre Marc : Marie-Paule 
Isaïe : Jean-Marc Garant 
Commentateur : Denis 
Évocations : Viviane Poirier 

Probablement, Muguette animerait le chant et Sylvain Caron toucherait l’orgue. 
I - OUVERTURE 

1.1Accueil et indications pour les chants 
 
1.2 Pièce d'orgue (ample et serein) 
 
1.2 Présentation de la couronne de l’Avent 
Pendant ce temps, du fond de l'église, le président accompagné de Virginie 
Boelen, manifestement enceinte, et de sa fille apporte la couronne de l’Avent. 
La première bougie est allumée par Virginie qui se rend ensuite  à l’ambon. 
 
1.3 Mot d’introduction au temps de l'Avent (Virginie) – esquisse – le texte 
définitif sera rédigé par Virginie 
 

Je suis dans l’attente, et parfois dans l’inquiétude, pour notre enfant, 
pour moi… Je veille sur cette vie qui vient à notre rencontre… etc. Je 
suis confiante que ce sera à nouveau l’émerveillement. Je sais que cet 
enfant ne sera pareil à aucun autre et qu’il passera sa vie à nous 
surprendre… etc. 
 
PAUSE 
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Telle est aussi notre humanité, vivant dans l’incertitude, mais habitée 
par une irrésistible espérance, se méfiant des prophètes et des 
sauveurs, mais toujours prête à croire à l’amour et à la fraternité, 
malgré la fragilité de la vie, malgré le mal, la souffrance et l’échec … 
etc. 
 

Faire lever l’assemblée 
 

1.4 Chant d’ouverture : Venez divin messie 
Chant :  Venez, divin messie 
   Nous rendre espoir et nous sauver; 
   Vous êtes notre vie, 
   Venez, venez, venez! 
 

O Fils de Dieu, ne tardez pas : 
Par votre corps, donnez la joie 
À notre monde en désarroi. 
Redites-nous encore 
De quel amour vous nous aimez; 
Tant de gens vous ignorent, 
Venez, venez, venez! 
 
Venez, divin messie… 
 

Faire asseoir l’assemblée 
 

1.5 SILENCE 
 

II – LITURGIE DE LA PAROLE 
 

II.1 Proclamation de l’Évangile (faire lever l’assemblée) – Marc 13, 33-37 – 
Marie-Paule 

 
  Évangile de Jésus-Christ selon Marc  
 
  Jésus parlait à ses disciples de son retour : 

Prenez garde, veillez: 
car vous ne savez pas quand viendra le moment. 
... Ce que je vous dis là, 
je le dis à tous: 
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Veillez! 
 
Silence (5 secondes) 
 

  Il en est comme d'un homme parti en voyage: 
en quittant sa maison, 
il a donné tout pouvoir à ses serviteurs, 
fixé à chacun son travail, 
et recommandé au portier de veiller. 
Veillez donc, 
car vous ne savez pas 
quand le maître de maison reviendra, 
le soir ou à minuit, 
au chant du coq ou le matin. 
Il peut arriver à l'improviste 
et vous trouver endormis. 
 
Silence (5 secondes) 
 

  Ce que je vous dis là, 
je le dis à tous: 
Veillez! 
 
30 secondes à l'orgue. Puis le lecteur va s'asseoir 
 

II.2 Première lecture (du côté du chantre) – Isaïe 63, 17-19; 64 2b-7 (adapté) – 
Jean-Marc Garant 

 
  Moi, Isaïe, je crie vers toi, Seigneur: 

Pourquoi, Seigneur, nous laisses-tu errer hors de ton chemin, 
Pourquoi rends-tu nos cœurs insensibles à ta crainte ? 
Nous nous desséchons comme des feuilles, 
Et nos péchés, comme le vent, nous emportent. 
 
Silence (5 secondes) 
 
Personne n’invoque plus ton nom, 
Nul ne se réveille plus pour recourir à toi. 
Car tu nous a caché ton visage, 
Tu nous a abandonné au mal. 
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Pourtant, Seigneur, tu es Notre Père, 
Nous sommes l’argile et tu es le potier. 
 
Silence (5 secondes) 
 
Reviens Seigneur, pour l’amour de tes serviteurs 
Et des tribus qui t’appartiennent. 
Ah! Si tu déchirais les cieux, si tu descendais, 
Les montagnes fondraient devant toi. 
 
10 secondes de silence 
 
Chant :  Venez, divin messie 
   Nous rendre espoir et nous sauver; 
   Vous êtes notre vie, 
   Venez, venez, venez! 
 

O Fils de Dieu, ne tardez pas : 
Par votre corps, donnez la joie 
À notre monde en désarroi. 
Redites-nous encore 
De quel amour vous nous aimez; 
Tant de gens vous ignorent, 
Venez, venez, venez! 
 
Venez, divin messie… 

 
III PROLONGEMENT DES LECTURES 

 
III.1 ATTENDRE, C’EST AGIR 
 
Commentateur – voix off - Denis 
 

Vivement que revienne le maître de la maison, celui qui enfin remettra 
les choses en ordre, qui complimentera les serviteurs fidèles et enverra 
dans les ténèbres les gaspilleurs, les paresseux et les voleurs. 
 
Parmi les serviteurs de cette maison, comme dans la banlieue de 
Sodome, il y en a peut-être un qui passe ses nuits à guetter le retour du 
maître, à attendre la venue de l’envoyé qui fera enfin régner le droit et 
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la justice sur ce monde corrompu. 
 
Ce serviteur, cette servante qui se lamente dans sa nuit, est-ce moi ? 
est-ce nous ? 

 
Voix d’Isaïe – extraits de Isaïe 58, 5-12 – depuis le poste du chantre – Jean-
Marc 

 
Que m’importent tes psaumes, tes jeunes et tes sacrifices, dit Yahvé. 
 
Mais si tu te mets au service de ma justice, 
Si tu fais disparaître de ton pays 

le joug, le geste de menace, la parole malfaisante, 
si tu donnes de bon coeur à celui qui a faim, 

et si tu combles les désirs du malheureux, 
ta lumière se lèvera dans les ténèbres 

et ton obscurité sera comme la lumière de midi. 
 
Alors, si tu m’appelles, moi Yahvé, je te répondrai « Me voici ! » 

 
Commentateur – voix off – avec pauses - Denis 
 

C’est le temps de l’attente, c’est le temps de veiller. 
 
Être enceinte d’un enfant, est-ce attendre qu’il arrive ? 
 
Veiller un mourant, est-ce attendre qu’il s’éteigne ? 
 
Veiller les uns sur les autres, est-ce attendre que la paix s’installe ? 

 
Voix de l’apôtre Marc – voix off - Marie-Paule 
 

Ce que je vous dis là, je vous le dis à tous, veillez ! 
 
Voix de Virginie – esquisse – utilise le micro du chantre – voix off 
 

Je n’ai jamais été aussi fébrile, aussi occupée, que depuis que je 
l’attends, depuis que je suis certaine qu’il vient. 
 
Je ne me suis jamais sentie aussi tiraillée entre mes différents 
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engagements. Ce nouvel être à qui il faut que je fasse une place, qui 
prive ma fille de son exclusivité… 
 
C’est pour cela que je prie. J’appelle l’Esprit pour qu’il m’aide à faire 
ce qui est juste et droit pour les êtres sur qui je veille. 
 
Seigneur, montre-moi le chemin, j’ai tant besoin de ta lumière, de ta 
vérité qui me nourrit. 
 

Chant : (assemblée debout) 
Fais-nous marcher à ta lumière 
Sur les chemins de ton esprit, 
Ouvre les yeux de notre terre 
Toi qui fais signe en notre vie 
 
Si tu ne viens dans notre nuit, 
Comment Seigneur attendre l’aube ? 
Ouvre nos yeux, dis-nous ton nom 
Et montre-nous la route à suivre. 
Toi l’espérance des humains, 
Guide nos pas, tends nous la main. 

 
 
III.2 DIEU VIENT EN PERMANENCE 
 
Commentateur – du banc - denis 
 

L’évangéliste Marc, comme les premiers disciples, attendait le retour 
imminent de Jésus. 
 
L’épisode que nous avons lu s’insère, chez Marc, dans une longue 
description de fin du monde, par un Jésus que l’on sent troublé par 
l’échec et l’incompréhension. 
 
Pourrions-nous essayer, sur le même thème, de construire une autre 
parabole, plus positive, qui commencerait ainsi : 
 

Voix de Marc – de l’ambon - Marie-Paule 
 
Jésus parlait à ses disciples de son départ. 
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Jésus parlait à ses disciples de la discrétion de Dieu. 
 
Il leur dit cette parabole : il y avait une maison, il y avait un jardin. 
Le maître de la maison avait choisi ses serviteurs, leur avait enseigné 
comment prendre soin de son domaine. Il les aimait.  
 
Il les aimait avec une indulgence infinie, comme une mère aime ses 
enfants adolescents. 
 
Puis il était parti et nul ne savait s’il allait revenir. 
 
« Veillez sur mon domaine avait-il dit, car c’est le vôtre à présent ». 
 
Tant de merveilles et tant d’abondance portaient l’empreinte du 
maître! Ainsi, il semblait présent en toutes choses, comme s’il les avait 
personnellement façonnées. 
 
Et, même si le maître était absent, les serviteurs pouvait évoquer le 
souvenir de sa présence et refaire les geste qu’ils lui avaient vu faire. 
 
C’était comme s’il venait toujours à leur rencontre. 
 
Comme si, sans déranger, il continuait de veiller sur eux en 
permanence. 
 

CHANT DE MÉDITATION : (chorale seulement) 
 

Vous qui cherchez la vraie lumière 
Levez les yeux et contemplez 
Voyez les signes du salut 
Reconnaissez Dieu parmi vous. 
 
Muguette compose une psalmodie (2-3 couplets) du genre 
 
Il est là au cœur de nos vies 
Et de son amour nous habite. 
Il est pour nous chemin de vie 
Et de tendresse. 

 
SILENCE 



 8 de 14 

 
III.3 DES SERVITEURS RESPONSABLES 
 
Voix de Marc – de l’ambon - Marie-Paule 

 
Mais les serviteurs ont récolté sans semer,  
ont gaspillé, se sont querellés.  
Ils sentent de plus en plus peser l’absence, le vide, le silence. 
 
PAUSE 
 

  Un matin se lève sur le domaine négligé. 
C'est le temps des semences. 
Les serviteurs se rassemblent. 
'Que nous faut-il faire?' 
se demandent-ils les uns aux autres. 
 
Ils décident de semer. 
Le maître serait heureux de les voir semer. 
Mais c'est d'abord pour eux qu'ils oeuvrent. 
Pour que le champ puisse produire, 
pour que la vigne porte du fruit. 
 
PAUSE 
 
Le souvenir du maître les habite. 
Il ne les a pas abandonnés. 
Son absence est une demeure; 
Son silence est un lieu de rendez-vous. 
 
PAUSE 
 

INVOCATION CHANTÉE :  
Seigneur, donne-nous ton Esprit, pour bâtir ton Royaume 
 
Faire place à un autre lecteur pour 3 évocations 
 
Évocations – Esquisse – Le texte définitif sera préparé et lu par Viviane 
 
1 - Une mine creusée dans la montagne au Chili, et des enfants qui meurent 
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intoxiqués, en aval. Mais des personnes qui se mobilisent, partout au 
Canada, pour que des normes soient imposées aux compagnies minières. 

 
Pause 
 
2 - Une femme en rémission de cancer et un groupe d’amies qui l’entourent, 
la font rire, lui font voir belle, si belle, la vie… et si douce au cœur, 
l’espérance. 

 
Pause 
 
3 – Sur nos trottoirs, des êtres désemparés et lourds de leurs souffrances 
qu’un  espoir diffus habite : une rencontre pourrait avoir lieu, qui leur rende 
le fardeau plus léger...  
 
Si nous veillons, si nous y veillons. 

 
INVOCATION CHANTÉE (reprise):  
Seigneur, donne-nous ton Esprit, pour bâtir ton Royaume 
 
Commentateur – du banc - Denis 

 
  Le maître de la maison est parti en voyage... 

Et si c'était nos routes qu'il empruntait? 
S'il nous donnait rendez-vous sur le chemin? 
 
Les serviteurs veillent au domaine. 
Et c’est Dieu lui-même qui veille 
 au sein même de leurs attentes ? 

 
  Soyons ces veilleurs qui naissons à la vie ! 
  Prenons en charge cette vie et ce monde, 
  Car c’est nous qui construisons  
  le Royaume de justice et de paix qui nous est promis. 

 
Courte pièce d’orgue 

 
III.4 LE TEMPS DU PARTAGE 
 
Président – de l’ambon - Guy 
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  Les serviteurs ont beaucoup travaillé. 
Ils travailleront longtemps encore. 
Mais le temps est venu pour eux de faire la fête. 
Du blé, ils ont fait du pain. 
Du raisin, ils ont fait du vin... 
 ... et du jus pour les enfants. 
 
Car ils ont des enfants, 
et des petits-enfants, 
auxquels ils transmettent le souvenir du maître, 
 un souvenir qui leur donne aujourd'hui 
 de l'espérance pour la veille 
 et du souffle pour la route. 

 
Le chantre fait lever l'assemblée. 
 
Chant :  Fais-nous marcher à ta lumière (en reprise) avec le couplet 
 

Voici le temps des grands réveils 
Et des porteurs de l’espérance, 
Fais-nous sortir de nos sommeils, 
Inspire les choix de ton peuple, 
Que ta parole retrouvée 
Vienne éclairer l’humanité. 

 
Le chant se prolonge à l'orgue (devient méditatif) jusqu'au retour des enfants. 

 
IV PRIÈRE EUCHARISTIQUE 

 
Prière du début de l’avent – Paul Tremblay 
(Adaptation de Guy Lapointe) 
 
Avec les croyants et les croyantes de par le monde qui entrent ces jours-ci en 
Avent,  
Avec les personnes qui ne cessent de rêver d’un regard neuf, d’un cœur nouveau, 
d’un monde nouveau,  
Avec ceux et celles que l’hiver déprime et qui, pour diverses raisons – ennuis de 
santé, séparations, deuils, chômage querelles familiales, etc.  – n’ont pas le cœur à 
l’espérance,  
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Rendons grâce au Seigneur qui ne cesse de nous tirer en avant.  
 
Chant : Au jours heureux comme aux jours de souffrance, 
  tu es, Seigneur, la joie. 
  Dans notre coeur et dans notre espérance, 
  entends le chant de la terre et du ciel pour Toi, 

 
Nous prenons aujourd’hui, Père, le chemin de l’avent.  
C’est, chaque année, un chemin de lumière et de croissance, 
Le chemin du temps ouvert où tu nous invites à renouveler nos attentes et nos 
amours,  
À élargir nos horizons, à voir grand, à voir loin.  
 
Tu es le Dieu de l’avenir, le Dieu qui rêve et qui attend.  
Le Dieu qui nous fait rêver, attendre.  
Rêver de paix, de justice de bonheur, d’amour.  
D’âge en âge tu as renouvelé l’attente et le rêve.   
 
Tu réveille notre mémoire. Tu ravives en nous le désir.  
Tu nous invites à voir ce qui est en train de naître.  
C’est vrai que nous nous sentons souvent desséchés  
Comme des feuilles emportées par le vent…  
Comme endormis dans ces jours d’hiver froids et sombres.  
Comme aveugles à tout ce qui, à travers ce monde obscur est en train de naître.   
 
Merci de nous redire aujourd’hui 
Que nous ne sommes pas errants.  
Tu as envoyé parmi nous Jésus.  
Il a des paroles bouleversantes qui inventent une autre vie.  
Il annonce un Évangile de bonheur.  
Non pas comme un monde magique,  
Mais comme un lent surgissement,  
Un surgissement actuel et quotidien,  
Hors des limites de la maladie, des pleurs et de la mort.  
 
Jésus à marché ce chemin. Il s’est donné par amour.  
Il a ouvert une brèche sur cet avenir.  
Il marche au devant de nous.  
Envoie sur nous son Esprit, 
Ferment d’un monde nouveau.  
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Manque une transition 
 

Ainsi, au soir du dernier repas 
partagé avec ses disciples, 
à la veille de donner  
le plus grand signe de son attachement, 
Jésus dit, 
en leur présentant le pain:  
 « Prenez et mangez, 
 ceci est mon corps livré pour vous. » 
 
Après avoir prononcé la bénédiction sur la coupe, 
Jésus dit encore: 
 « Prenez et buvez-en tous, 
 car ceci est la coupe de mon sang, 
 le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, 
 qui sera versé pour vous et pour la multitude 
 en pardon des péchés. 
 Telle sera votre eucharistie 
 pour faire mémoire de moi. » 

 
Manque une transition 
 
Nous t’offrons, Père, cette louange qui vient de nous,  
Pauvres terriens,  
Nous sommes si fiers de savoir que Jésus, ton fils, a voulu  
Partager notre condition  
Jusqu’à bras étendus et à corps blessé,  
Pour que nous avancions, nous aussi, 
Quoi qu’il arrive, dans l’espérance.  
 
Nous te prions pour l’Église,  
Le peuple immense de ceux et celles  
Qui laissent couler en eux l’amour  
Même s’ils ne connaissent pas encore le nom de Jésus.  
 
Donne-nous d’être de ceux et celles qui, parmi nous  
Pardonnent, s’entraide, défendent la justice,  
Qui tentent de vivre dans la dignité,  
Cherchent à construire et à reconstruire la paix,  
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Témoignent par toute leur vie  
Des valeurs du Royaume de Dieu,  
Surtout de l’amour qui se renouvelle,  
L’amour qui fait du neuf.  
 
Nous te prions pour toutes les personnes  
Qui sont parvenues au terme avant nous.  
Que notre souvenir d’elles   
Et leur affection continue pour nous,  
Nous soutiennent et nous tirent en avant.  
 
Que ton Esprit soit avec nous tout au long de cet Avent  
Pour raffermir notre faiblesse.  
Qu’il nous donne d’avancer en bonté, en réconciliation,  
En simplicité de vie et de comportement.  
Débarrasse-nous de l’inutile,  
Pour que nous devenions plus légers de cœur et d’esprit.  
Et qu’ainsi, lentement, d’Avent en Avent,  
D’avancée en avancée,  
Nous hâtions le jour de l’accomplissement final.  
Maranatha ! Viens, Seigneur Jésus !  

 
Chant:  Seigneur Jésus, soleil de nos ténèbres 
  ne tarde pas, reviens. 
  Dans nos regards et les yeux de nos craintes 
  entends le cri de la terre et du ciel : oui, viens! 

 
On pourrait omettre le Par Lui, … etc. 
 
Invitatoire au Notre-Père 

 
Chant du Notre-Père : 

 
Invitation au partage du pain et de la  coupe : 

 
Communion (orgue au début) 

 
Chant de communion :  

Dieu dans notre monde, 
Dieu sur nos chemins 
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Proche est ton Royaume, 
Seigneur, viens ! 

 
Prière après la communion : d’après Paul Tillich 
 

Nul ne possède Dieu, nul ne peut le convoquer, le mettre à son service. 
Comment Dieu pourrait-il être possédé ? 
Un être humain, on ne peut que l’attendre. Même dans la communion la plus 
intime entre deux êtres, il reste un élément de non-possession, de non-
connaissance et d’attente. 
Ainsi, Dieu, infiniment libre, nous devons l’attendre de la façon la plus 
absolue et la plus radicale. Pour nous, il est Dieu, précisément dans la mesure 
où nous ne le possédons point… Le moyen d’avoir Dieu, c’est de ne pas 
l’avoir. 

Lecture des avis 
 
Bénédiction finale (et reprise du Venez divin messie ?) 


